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L’on a cru longtemps quo I.cln.osuus populaires appartenaient en propre aux pays ou 
on les avait recueil! es. Eut-, n ! :■ s aux champs, entonnées pard*s voix rustiques, elles s’harmoni- 

sont si, parfaitement avec le milieu que l’on n’imagine pas qu’elles' en puissent etre .separees,ni 

([•l’elles aient pris naissance ailleurs qir* sur celte terre même dont elles semblent sortir.

Si vive (je soit e tt .pression, la conséquence en est inexacte-, il est démontré maintenant 

que les mêmes chanso-s se chantent partout ou l’on parle français,, qre teüe, considérée art*•<«-. 

fois comme -hanson normande, a ele retrouvée en Berry et en Bourgogne,que telle aut re.i eeiie L 

lie primitivement en Franche-Comté,existe aussi m Bretagne,uu d r s le centre de la France,ou 

pim loin encore, jusqu’au Cr ad a. Sans doute des cas particuliers ont pu être observes: reri ai_ 
ne chanson a adopté une région délermmée, un groupe de provmees dont elle n'est pus sort e,-'>e. 

autre esf suelo-d populaire dans les montagnes et n’est pas connue dans la plaine; les melopees des 

marins ont un aut'-e accent que les ~chaud à g-and vent,,des laboureurs. Mais l’observationnen 

subsiste pas moms au point de vue géné-al.La France est une grande province sur les diverses 

paities de laque” sont répandues les mèm-s p F-sms n ié es el frustes, les mè nes melodies tour 

a tour vives, gracm-m -s ou mélancoliques.
'oil.'i pourquoi.cn publ-rt cette nouvelle série de chansons populaires, j’ai pris le par­

ti de ne plus indiquer leur provenance. A quoi bon spécifié” qnç !i- i o-I de Nerval 4rtre_ 

cueill' le premier le tfoi Loys dans le Valois, a'oes que cotte LeHo complanle est egalement 

populaire dans l’Auvergne, la Normandie, le Y ■.•■■nut, la Franche_Cui:ite,elc? T crqi'oi att ribuer 

à la Normandie Irt PrillCeFSC mnrh'C aim Av n'ois,quand j’en ai trouvé' d’autres versio s eu. 

Bresse et dans le Berry, et que d’antres l’ont recueillie dans h- Yolay et jusqu en Piémont ? d ai 

entendu pour Li première fois la Rond" (ill roi (UAng/'dcrre en Bresse, mais d'autres Fort 

retrouvée en Lorraine,Orléanais, Armagnac, et -elle est populaire a 'drus.
Qir'lques-unes figurent dans de très anciens recueils : telles sont (pour la poesie seulement)les 

deux versions delà MnUWlviee type très caractéristique de la va-’ - chanson français-, 

nom cité par Rabelais et répandu dès longtemps, _/ A'l‘‘ de Morion, dont j’a- retrouvé 

un- variant e musicale en un livre de chansons du XYL. sirr'cj.Zf? Pont d'Aotfjnon, sur le 

thème de laquelle les compositeurs du XV, s ccle composaient des messes, des motets ou des 

chansons en parties. Cette ancienneté exp.iqn* sm-abe' ,< i n 'ieul la diffusion de ces chart'- dans 

des pays t r ‘s e'oign-s .

Ce n’est donc pas-le repertoire particulier de telle province que je présente aujourd’hui au 
public,.mais les chansons de la France toute entière.

JULIEN TIEBSOT.

A» (309789.
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LA VEILLE DES NOCES
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QUAND TU TENAIS LA CAILLE
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LA RONDE DU ROI D’ANGLETERRE
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